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Depuis 1979, l’équipe du laboratoire CRATerre- 
ENSAG (école nationale supérieure d’archi-
tecture de Grenoble) a entrepris un travail 
considérable d’actualisation des connaissan-
ces scientifiques et techniques sur la construc-
tion en terre crue. Cet investissement constant 
a été soutenu par la volonté de moderniser l’em-
ploi de ce matériau de construction millénaire et 
modeste pour proposer une alternative aux archi-
tectures coûteuses en énergie et en devises. Cet 
objectif a toujours été associé à un fervent désir 
de rétablir un dialogue entre l’architecte et l’usa-
ger qui s’est vu peu à peu privé de sa participa-
tion légitime à l’acte de concevoir et de réaliser 
son cadre de vie par l’imposition de techniques 
de construction sophistiquées et peu accessibles 
à bien des égards, comme l’a d’ailleurs souligné 
la Stratégie Mondiale du Logement jusqu’en l’an 
2000, proclamée par l’assemblée générale des 
Nations Unies, en décembre 1988. Les déci-
deurs nationaux, tout comme la communauté 
internationale, sont réellement démunis devant 
le besoin crucial de logements économiques 
décents et doivent mobiliser la plus large gamme 
de ressources humaines et matérielles utiles, car 
ce ne sont pas les seuls matériaux industrialisés 
qui peuvent garantir l’accès massif au logement 
de tous les hommes dans le meilleur délai. Il faut 
donc aussi compter sur la terre crue et sur ses 
multiples potentialités techniques et architectura-
les. Les recherches et l’ensemble des activités du 
laboratoire s’inscrivent dans cette problématique. 
Depuis la première phase de son existence, le 
laboratoire n’a cessé d’approfondir et d’étendre 
son champ d’intérêt qui couvre l’architecture de 
terre, l’habitat économique, les matériaux à faible 
coût énergétique et les techniques de construc-
tion simples et économiques, l’industrialisation et 
la conservation des patrimoines. Il a de plus l’origi-
nalité d’associer recherches fondamentales, appli-
cations et interventions sur le terrain tout en ayant 

beaucoup développé ses activités de diffusion et 
de formation. En effet, le laboratoire mène, simul-
tanément à son travail de recherche, d’autres 
activités qu’il considère comme indissociables, 
à savoir l’enseignement, l’assistance technique 
et la diffusion d’informations. Il a toujours intégré 
dans son action une importante dimension de 
formation dans la double perspective de favoriser 
le développement des connaissances, la maîtrise 
du matériau terre, l’amélioration de l’architecture 
de terre et de contribuer à la recherche de solu-
tions concrètes aux problèmes de l’habitat écono-
mique. Il organise et assure des enseignements 
hautement spécialisés qui, ces dernières années, 
connaissent un développement très net et une 
diversification intéressants. En ce qui concerne la 
recherche sur les architectures de terre et l’habitat 
économique, le laboratoire occupe actuellement 
une position de pointe et jouit d’une excellente 
réputation dans les milieux spécialisés en France 
comme à l’étranger.
Ce Traité de construction en terre témoigne d’une 
éthique fortifiée par le souci d’une communica-
tion des savoirs destinée à favoriser une prise 
en charge, par les populations elles-mêmes, de 
la réalisation de leur habitat. Ce livre offre une 
synthèse unique et complète des connaissances 
actuelles dans ce nouveau domaine technologique 
et restitue l’expérience de terrain de CRATerre qui 
est aussi une garantie d’une pratique éprouvée et 
sûre. Il offre les outils d’une action qui peut être 
désormais instruite par les éléments clefs, théori-
ques, pratiques et didactiques, indispensables à 
l’extension utile d’un nouveau savoir-faire.

Jean Dethier
Architecte-conseil du Centre Georges Pompidou de 1975 à 2004.
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